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182 LE TOUR DU MONDE

sud ,—quand des coups de feu éclatèrent . Etait - ce un signal ? Les soldats se

jetèrent hors du fort , et à un demi - mille ils apercurent une petite troupe qui re

vena rdre .

Mr. Foge chait en téte, et près de lui Passepartout et les deux autres voya

achés aux mains des S

ILDy avait eu combat à dix milles au sud de Kearney . Peu ' instants avant

Parrivée du détachement , Passepartout et ses deux compagnons luttaient déj '

contre leurs gardiens , et le Français en avait assommé trois à coups de poing

quand son maitre et les soldats se précipitèrent à leur secours .

Tous , les sauveurs et les sauvés , furent accueillis par des cris de joie , et Phi

leas Fogg distribua aux soldats la prime qu' il leur avait promise , tandis que

Passepartout se répétait , non sans quelque raison :

Décidément , il faut avouer que je coùte cher à mon maitre !

Fix , sans prononcer une parole , regardait Mr. Fogg , et il eùt été difficil -

' analvser les impressions qui se combattaient alors en lui . Quant à Mrs . Aouda ,

I 8S 1a nail di gentle Mmal Et elle la Serrait dans les siennes Salls

D V 4 noncCer Ul D1 1

Cependant Passepartout , dès son arrivée , avait cherché le train dans la gare

II croyait le trouver Ià , prét à filer sur Omaha , et il espérait que ' on pourrait

encore regagner le temps perdu .

Le train , le train ! ' écria - - il .

—Parti , répondit Fix .

—Et le train suivant , quand passera - - il ? demanda Phileas Fogg

Cè soir seulement .

— Ah ! v répondit simplement ' impassible gentleman .

XNXI

DANS LECUEL LöINSPECTREUR FIX PREND TRES - AHRIEUSEMENT LES NTEREHTS

DE PHILEAS FOGG.

Phileas Fogg se trouvait en retard de vingt heures . Passepartout , la causé

involontaire de ce retard , ètait déèsespéré . Il avait décidément ruiné son maitre !

En ee moment , ' inspecteur ' approcha de Mr . Fogg , et , le regardant bien en

fa0



EN OQUATRE - VINGTS JOURS

Très - sérieusement , monsieur , lui demanda - il , vous Etes Presse

—Très - sérieusement , répondit Phileas Fogg .

Jeinsiste , reprit Fix . Vous avez bien intérèt à etre à New - Vork le 11 , avant

euf heures du soir , heure du départ du paquebot de Liverpool ?

—Un intérét majeur .

—Et si votre voyage ' eùt pas été interrompu par cette attaque LIndiens ,

5us sèriez arrivè à New - Vork le 11 , dès le matin ?

—Oui , avec douze heures ' avance sur le paquebot .

— Bien . Vous avez donc vingt heures de retard . Entre vingt 1ouze, ' écart

st de huit . ' est huit heui uregag V Ez - vous tenter de le faire

— A pieé d2 demanda Mr. Fogg .

Non , en traineau , répondit Fix , en traineau à voiles . Un homme ' a proposè

e moyen de transport .

' était lhomme qui avait parlè à ' inspecteur de police pendant

Fix avait refusé ' offre

Phileas Fogg ne répondit pas à Fix ; mais Fix lui ayant montre Phomme en

ſuestion qui se promenait devant la gare , 1e gentleman alla à lui . Un instant

près , Phileas Fogg et cet Américain , nommé Mudge , entraient dans une hutte

onstruite au bas du fort Kearney .

veéhicule , sorte de chàssis , établi surLaà, Mr . Fogg examina un assez sing

leux longues poutres , un peu r . 8 à ' avant commeles Sel traineau ,

t sur leqt q ou six perso ndre ]

sUr ' avant , se dreèessalt un mät trèes - e VE, sur lequel s envergualt mmense

brigantine . Ce mät , solidement retenu par des haubans möétalliques , tendait un

tai de fer qui servait à guinder un foc de grande dimension . X ' arrière , une

sorte de gouvernail - godille permettait de diriger Pappareil

' était , on le voit , un traineau gréé en sloop . Pendant ' hiver , sur la plaine gla -

cëe , lorsque les trains sont arrètés par les neiges , ces véhicules font des traver -

56es extrèmement rapides ' une station à Pautre . Ils sont , ' ailleurs , prodigieu —

sement voilés , — plus voilés méme que ne peut ' ètre un cotre de course , exposé

Achavirer , —et , vent arrière , ils glissent à la surface d. S Pralrles avee Ta

pidité égale , sinon supérieure , à celle des express .

En quelques instants , un marché fut conclu entre Mr. Fogg et le patron de

cette embarcation de terre . Le vent était bon . Il soufflait de ' ' ouest en grande

brise . La neige était durcie , et Mudge se faisait fort de conduire Mr . Fogg en

quelques heures à la station ' Omaha . Laà, les trains sont fréquents et les voies

nombreuses , qui conduisent à Chicago et à New - Vork . II ' était pas impossible
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Le Français en avait assommé trois à coups de poing. . . ( Page 182. )

que le retard füt regagné . II ' y avait donc pas à hésiter à tenter ' aven -

ture .

Mr . Fogg , ne voulant pas exposer Mrs . Aouda aux tortures ' une traversée en

Pplein air , par ce froid que la vitesse rendrait plus insupportable encore , lui pro —

posa de rester sous la garde de Passepartout à la station de Kearney . ' honnéte

garcon se chargerait de ramener la jeune femme en Europe par une route meil -

leure et dans des conditions plus acceptables .

Mrs . Aouda refusa de se séparer de Mr . Fogg , et Passepartout se sentit très -

heureux de cette détermination . En effet , pour rien au monde il ' eũt voulu

quitter son maitre , puisque Fix devait ' accompagner .
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( Page 186. )Les voyageurs , pressés les uns contre les autres . .

Quant à ce que pensait alors Linspecteur de police , ce serait difficile à dire . 85

conviction avait - elle éèté ébranlée par le retour de Phileas Fogg , ou bien le

tenait - il pour un coquin extrèmement fort , qui , son tour du monde accompli ,

devait croire qu' il serait absolument en süreté en Angleterre ? Peut - ètre Lopinion

de Fix touchant Phileas Fogg était - elle en effet modifiée . Mais il ' en était pas

moins décidé à faire son devoir et , plus impatient que tous , à presser de tout

son pouvoir le retour en Angleterre .

A huit heures , le traineau était prèt à partir . Les voyageurs — on serait tenté

de dire les passagers — y Prenaient place et se Serraient étroitement dans leurs

es deux immenses voiles étaĩent hissées , et , sous ' im -

24
couvertures de voyage . I

——
—

——
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Dulsion du vent , le véhicule filait sur la neige durcie avec une rapidité de qua -

rante milles à ' heure .

La distance qui sépare le fort Kearney ' omaha est , en droite ligne , — àvol

' abeille , comme disent les Américains , — de deux cents milles au plus . Si le vent

tenait , en cinꝗ heures cette distance pou 5tre franchie . Si aucun incident ne

se produisait , à une heure après midi 1. ineau devait avoir atteint Omaha .

Quelle traversée ! Les voyageurs , pressés les uns contre les autres , ne bou —
vaiĩent se parler . Le froid , accru par la vitesse , leur elit coupèé la par Le trat -

neau glissait aussi légèrement à la surface de la Plaine qu ' une embarcation à la

Surface des eaux , — avec la houle en moins . Quand la brise arrivait en rasant la

terre , il semblait que le traineau füt enlevé du sol par ses voiles , vastes ailes

Pune immense envergure . Mudge , au gouvernail , se maintenait dans la ligne

droite , et , ' un coup de godille , il rectifiait les embardées que ' appareil tendait

à faire . Toute la toile portaif . Le foc avait été Derqué et ' était plus abrité par
la brigantine . Un mäàt de hune fut guindé , et une flèche , tendue au vent , ajouta sa

puissance ' impulsion à celle des autres voiles . On imer , mathé -

mat emei j Vvitess ̃tre moin -
dre de qu⸗

te mille leul

« Si rien ne casse , dit Mudge , nous arriverons ! 5

Et Mudge avait intérét à arriver dans le délai convenu , car Mr. Fogg , fidèle à
son système , ' avait alléché par une forte prime .

La prairie , que le traineau coupait en ligne droite , était plate comme une mer .
On eũt dit un immense étang glacé . Le rail - road qui desservait cett Paàrtie du
territoire remontait , du sud - ouest au nord - ouest , )ar Cre1 und - Island , Columbus ,
ville importante du Nebraska , Schuyler , Fremont , puis Omaha . Il suivait pendant
tout son parcours la rive droite de Platte - river . Le traineau , abrégeant cette
route , prenait la corde de Pare décrit par le chemin de fer . Mudge ne pouvait
craindre ' étre arrété par la Platte - river , à c petit coude qu' elle fait en avant de
Frémont , PUlsque ses eaux Etaient glacees Le chemin Etait donc enti Tement
debarrassé ' obstacles , et Phileas Fogg ' avait donc que deux circonstances à
redoi ter : une avarie à Lappareil , un changement ou une tombèe du vent .

Mais la brise ne mollissait Das . Au contraire . Elle soufflait à courber le mat ,
s haubans de fer maintenaient solidement . Ces filins meétalliques , sembla -

bles aux cordes ' un instrument , résonnaient comme si un archet eut provoqué
leurs vibrations . Le traineau ' enlevait àu milieu ' une harmonie plaintive , ' une
intensité toute Particulière .

Ceés cordes donnent la quinte et ' octave , » dit Mr . FoggQ½g.88
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Et ce furent les seules paroles qu ' il prononca pendant cette traversée . Mrs

f
Aouda , soigneusement empaquetée dans les fourrures et les couverture

voyage , Etait , autant que possible , préservée des atteintes du froid .

Quant à Passepartout , la face rouge comme le disque solaire quand il se cou -

che dans les brumes , il humait cet air piquant . Avec le fond ' imperturbable

confiance qu' il possédait , il ' etait repris à espérer . Au lieu ' arriver le matin à

re quelque nances pour
New - Vork , on yearriverait le soir , mais il y avait ence

que ce fuùt avant le départ du paquebot de Liverp 1

Passepartout avait méme éprouvé un - forte envie de serrer la main de S0l

allié Fix . Il ' oubliait pas que ' était ' inspecteur ſui - mème qui avait procuré le

traineau à voiles , et, par conséquent , le seul moyen qu ' il y eut de gagner Omaha

en temps utile. Mais , par on ne sait quel pressentiment , il se tint dans Saà réServe

aCCOUT - Umée .

Etalt le sacrifi
En tout cas , une chose que Passepartout ' oublierait jamais ,

—
que Mr. Fogg avait fait , sans hésiter , pour Parracher aux mains des Sioux . &

cela , Mr . Fogg avait risqué sa fortune et sa vie . . . Non ! son serviteur ne ' ou -

blierait pas !

bendant que chacun des voyageurs se laissait aller à des réflexions si diverses ,

le traineau volait sur Fimmense tapis de neige . ' il passait quelques creeks ,

affluents ou sous - affluents de la Little Blue - ver , on ne ' en apercevait pas . Les

champs et lese uUrs deaudisp 18 8 §S Une blancheu uniforme . La plaine

Etait absolument dèsel 0 Tise ent Union - Pacif ade ranchement

qui doit réunir Kearney à Saint - Joseph , elle formait comme une grande ile inha -

bitée . Pas un village , pas une station , pas méme un fort . De temps en temps , on

voyait passer comme un éclair quelque arbre grimaçant , dont le blanc squelette se

tordait sous là brise . Parfois , des bandes ' oĩiseaux sauvages ' enlevaient du méme

Iques loups de prairi 8, en troupes nombreuses , maigres ,vol . Parfois aussi , qu

aflamés , poussés par un besoin féroce , luttaient de vitesse avec le traineau . Klors

Passepartout , le revolver à la main , se tenait prèt à faire feu sur les plus rappro -

chés . Si quelque accident eut alors arrété le traineau , les voyageurs , attaqués

par ces féroces carnassiers , auraient couru les plus grands risques . Mais le trai

neau tenait bon , il ne tardait pas à prendre de Pavance , et bientôt toute la bande

hurlante restait en arrière

midi , Mudge reconnut à quelques indices qu' il passait le cours glacé de la

Platte - river . Ilne dit rien , mais il Etait déjà sür que , vingt milles plus loin , il

aurait atteint la station ' Omaha .

Et , en effet , il ' ẽtait pas une heure , que ce guide habile , abandonnant la barre ,

—
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se précipitait aux drisses des voiles et les amenait en bande , pendant que le trai -

neau , emporté par son irrésistible élan , franchissait encore un demi - mille à sec

de toile . Enfin il ' arrèta , et Mudge , montrant un amas de toits blancs de neige ,

disait :

Nous sommes arrivés . v

Arrivés ! Arrivés , en effet , à cette station qui , par des trains nombreux , est

quotidiennement en communication avec ' est des Etats - Unis !

Passepartout et Fix avaient sauté à terre et secouaient leurs membres engour —

dis . Ils aidèrent Mr . Fogg et la jeune femme à descendre du traineau . Phileas

Fogg régla généreusement avee Mudge , auquel Passepartout serra la main

comme à un ami , et tous se précipitèrent vers la gare ' Omaha .

' est à cette importante citè du Nebraska que ' arréte le chemin de fer du Pa -

cifique proprement dit , qui met le bassin du Mississipi en communication avec

le grand Océan . Pour aller ' omaha à Chicago , le railroad , sous le nom de

Chicago - Rock - islandrodv , court directement dans ' est en desservant cin —

quante stations .

Un train direct était prèt à partir . Phileas Fogg et ses compagnons ' eurent

que le temps de se précipiter dans un wagon . Ils ' avaient rien vu ' omaha ,

mais Passepartout ' avoua à luianème qu' il ' y avait pas lieu de le regretter , et

que ce ' était pas de voir qu' il ' agissait .

Avec une extreme rapidité , ce train passa dans LEtat ' Iowa , par Council -

Bluffs , des Moines , Iowa - city . Pendant la nuit , il traversait le Mississipi à Daven -

Dort , et par RockAsland il entrait dans ' Illinois . Le lendemain , 10 , à quatre

heures du soir , il arrivait à Chicago , déjà relevée de ses ruines , et plus fièrement ,

assise que jamais sur les bords de son beau lac Michigan .

Neuf cents milles séparent Chicago de New - Vork . Les trains ne manquaient

bas à Chicago . Mr . Fogg passa immédiatement de ' un dans ' autre . La frin -

gante locomotive du Pittsburg - Fort - Wayne - Chicagorail - road v partit à toute

vitesse , comme si elle eùt compris que Ihonorable gentleman ' avait pas de

temps à perdre . Elle traversa comme un éclair IIndiana , ' Ohio , la Pensylvanie ,

le New- Jersey , passant par des villes aux noms antiques , dont quelques - unes

avaient des rues et des tramways , mais pas de maisons encore . Enfin ' Hudson

apparut , et , le 11 décembre , à onze heures un quart du soir , le train ' ar -

rétait dans la gare , sur la rive droite du fleuve , devant le ( pier vméme des

steamers de la ligne Cunard , autrement dite British and north American

royal mail steam packet Co . „

Le China , à destination de Liverpool , était parti depuis quarante - cinꝗ minutes ]


	Seite 182
	Seite 183
	Seite 184
	Seite 185
	Seite 186
	Seite 187
	Seite 188

